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Datée d’août 2018, cette étude a été réalisée, à la demande du Comité agriculture
(ComAgri) du Parlement européen, par la Direction générale des politiques internes,
et  confiée  à  deux  chercheurs  du  Norwegian  Institute  for  Nature  Research.  Ces
derniers se livrent à un exercice de compilation comparative des données disponibles
à l’échelle européenne avec un double objectif : i) dresser un tableau général de
l’évolution des populations de grands carnivores et du niveau de prédation sur les
troupeaux européens (estimé à partir des paiements compensatoires), ii) faire le
bilan  des  mesures  réglementaires  de  gestion  des  grands  carnivores  et  évaluer
l’utilité relative des mesures de protection des troupeaux.

Le  rapport  adopte  une  approche  conservationniste  et  se  base  sur  l’application
stricte de la convention de Berne et de la directive Habitats. Il met l’accent sur
le loup, dont la présence est la plus controversée en Europe, mais il examine
également les situations du lynx eurasien, de l’ours brun et du glouton. Il plaide
pour  une  «  philosophie  de  cohabitation  »  sur  le  long  terme  qui  passe  par
l’adaptation  des  systèmes  d’élevages  à  la  recrudescence  avérée  des  grands
carnivores.

Au-delà de la généralisation des mesures de protection (clôtures électriques, parcs
de  nuit,  gardiennage),  et  du  recours  aux  politiques  compensatoires  ou  aux
prélèvement sélectifs encadrés, les auteurs proposent une approche intégrée dans le
cadre des politiques rurales. Elle consisterait à favoriser la création de systèmes
d’élevage de plus petite taille, dans le cadre d’une agriculture à haute valeur
naturelle  (en  mobilisant  de  façon  conjointe  et  coordonnée  différents  outils
européens : LIFE, FEADER, etc.). Elle reposerait également sur des plans de gestion
des  populations  de  grands  carnivores,  qui  s’appliqueraient  par  territoires
écologiques  (avec  une  coordination  transfrontalière),  et  qui  afficheraient  des
objectifs clairs et mesurables pour plus de prédictibilité.
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